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-Mais, mais.:..dit mon oncle,:cela sigii e ique je:ne réussiraipas; E-avouez--
tout de suite; " e : .- a::g: , ,:k

-Allonsallons, vous vôilà 'découragé déjai Je vous en- prévienspvoüs inve
besoin·de'persévérance, de courage., Dans une intrigue.d'amour,.on -n'abandonne
qu'in extremis. :' -~ '

Mon oncle levait-les épaules. -
-Mlle Carolie,, continuait mère -Jeanne, est élevée sur le. haut ton. Il résulte

dé cetté différenceentre vous et- elle, que vous devez suivre une marche en, dehors
de toütés les-prescriptions ordinaies.... ''r e . '

-:-Comment? 'cela:devient de.plus en plus épineux : ..

-Que.voulez-vous?..'..On ne se rend.pas niaître, d'un -morceau aussi friand
éans quelque difficulté., ;Un jeune homme aurait la.même peine et assurément.vous
êtes bien heureuxý si. votre âge, vous n'avez plus à faire que celui qui çommience
sa earrière. .

-Mais que faire pour m'introduireI?
-C'est le plus aisé: vous connaissez son père? '

~-Tréè'eu e. -'J... .. .

¾-=-Qu'inporte, prétextez une entrée; allez.y.un séir aprèssouper, vus passerez
la:veillée.et vous verrez -Mlle Carolie. Comme je.vous l'ai déjà,- dit, vous. devez
vous sérvir-de trois:différents langages; celui de la-bouche, celui des gestes et celui
desyeuxý -Rappelez-vous tout.ce;que je vous.aidit.*.' : .i" := ..d

-C'est embarassant, ma chère mère Jeanne!
-4E,-effet; c'est.une -séieuse éiude qrie. celle des démoiselles, surtout a votre

age; rmais niieux.vaüt tard que-jamais.- Et=puis'.inon:heérMV.Briochè-iLon'yi a
rien!à'négliger pour apporter quelque distractiônçà votre pauvreyie jusqu'à ce jour
si uniformeisi monetone.-,'Avouez-le, voud avez dû,vous'ennuyer, seul;.dans votre

ý-'Je n'y ait jainais,-pensé. avant aujourd'hui. . . .
-- Et à cette heure vous:voulez absolument vous fairei fermer: len yeux par une

jeune:épouse., C'estuñ ..noble désir,.je :-ous approuve. tïNous nops reverrons;
vous avez encore besoin de mes conseils.0·
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qu'on va ire.

iIetsiAue d.ai. .On;et t hez-lespremjer, mimistre,, qui. dort,-.n . ,up
pose,,« d'un :sommieil.-agité ;. carlsomsd pouvoi-ontrarement;conscien

'n paixe, ep..O entend,, dansde- lòin.tai n,. le, r;onflementarticulier* de: avapeursu,
. s'échappe de la. chaudière. d'un steaniboat qui vient,.dIariver.-,Cý imbuit- e.jn tes

,i .. i - ', er, - ,3,

rompu pardes,,coups dle. marteau à¯-la pote', rdeoi . ïens ,,aslebattement

-~~~~ ~ ~ '.r .....n s a

légeret rapide qui indique- l'élégant e. 'homm e .tsonpiété ;. ce'tiue, ps.: u
lbattement naturel'e sans .r. entï thezumplecitoye g mini demanlaopo e.sans

dégirertqun leueconnaisse,'-'ant et l'havoirvu ses g oiété; cecn'es t
pats non plit le.o.p-fort, maisaique, du mendlianigup -yîn d xp"tIerai


